
INTRODUCTION

Le RAMP est une organisation de la société civile créée en 2019 par les stagiaires à

l’issue d’un stage à l’Ecole de Maintien de la Paix Alioune Blondin Beye. Il a été mis sur

pied dans l’objectif principal de contribuer au maintien de la paix dans le monde et plus

spécifiquement en Afrique. Pour y parvenir il s’est donné pour mission de le faire au travers

des programmes tels que la sensibilisation, la formation, la médiation, l’entrepreneuriat et la

recherche.

C’est au regard du programme de sensibilisation que, à l’initiative du thème de la

journée internationale de la paix, le réseau africain pour le maintien de la paix (RAMP), en

association avec le club des anciens stagiaires de l’Ecole de Maintien de la Paix Alioune

Blondin Beye (CAS EMPABB) a organisé pour sa deuxième fois un événement dans

l’optique de renforcer les capacités au maintien de la paix des participants.

C’est ainsi que le 17 septembre 2022, il s’est tenu une conférence-débat de réflexion en

prélude à la journée internationale de la paix 2022 sous le thème « METTRE FIN AU

RACISME, BATIR LA PAIX. » à la salle de conférence de l’hôtel résidence les grâces sis

au quartier omnisport à Yaoundé.

27 personnes y ont pris part au rang desquels d’éminents intervenants :

NOMS TITRES

Mme GASSI MATAGO

ESTELLE CARINE

PRESIDENTE DU RAMP ET

ENSEIGNANTE D’UNIVERSITE

Mme EMGOUE EKEN MARIE CONTROLEUR DES DEPENSES

TECHNIQUES A LA CNPS

RAPPORT DE LA CONFERENCE-DEBAT DU
17/09/2022 SUR LE THEME : METTRE FIN
AU RACISME, BATIR LA PAIX.



Mr. KWAPNANG YEPMOU RHOVYL

LOIC

POINT FOCAL DU CLUB DES ANCIENS

STAGIAIRES DE L’EMPABB

Mr. MAHOP JULIEN FRANCIS CHERCHEUR ET OFFICIER DE POLICE

Mr. TAMEKAMTA ZOZIME ALPHONSE ENSEIGNANT D’UNIVERSITE

Mr. DZOU NTOLO SERGE ERIC ENSEIGNANT D’UNIVERSITE

Mr. ABENELANG SALOMON MICKSON ENSEIGNANT D’UNIVERSITE

I- MOT DE BIENVENUE ET OUVERTURE DES TRAVAUX

Mme GASSI ouvre la séance à 10H53min. Elle remercie les participants de leur

présence, rappelle l’objectif du séminaire et présente l’ordre du jour. Après son allocution elle

passe la parole à Mr. MAHOP, modérateur de la séance qui quant à lui va se présenter et

insister sur le bien fondé de cette conférence-débat.

A la suite, la parole sera donnée à Mr KWAPNANG, point focal du club des anciens

stagiaires de l’EMPABB du Cameroun qui va également se présenter et faire une brève

présentation de l’EMPABB et du club des anciens stagiaires.

A la fin de cette 1ère articulation, une photo de famille sera prise avec l’ensemble des

participants.

PHOTO DE FAMILLE

Cette conférence-débat axée sur quatre thématiques dont « Mettre fin au racisme. Bâtir la

paix », qui est le thème de la journée internationale de la paix 2022.les autres thématiques

portaient sur « Bâtir la paix par la reconnaissance et l’altérité », « les réseaux sociaux :

vecteur ou pesanteur de la paix sociale », « Prévenir pour garantir : repenser l’édification de la

paix à travers la sécurité sociale ». Ces thématiques seront développés dans deux panels.

II- PREMIER PANEL

Thème 1 : Mettre fin au racisme, bâtir la paix



Photo intervenant

Ce premier exposé de l’atelier a été facilité et animé par Dr TAMEKAMTA

ZOZIME ALPHONSE. De son exposé, il ressort que : la célébration de la Journée

Internationale de la Paix, édition 2022 a été une occasion idoine pour sensibiliser la jeunesse

africaine, les politiques et les gouvernants sur l’acuité du phénomène raciste, perçu comme la

négation de l’être humain, et l’acuité de la promotion de la paix comme gage du bien-être. A

cette heureuse occasion, la présente réflexion s’est articulée autour de trois piliers. D’abord, il

s’est agi, dans le cadre du déblayage conceptuel à partir des traités de droit, de montrer que la

race et le racisme constituent une construction sociale permanente et souvent complexe. A

l’opposé, la paix, d’usage commun et quotidien, mérite toute l’attention des hommes, pris

individuellement ou collectivement. Ensuite, une analyse des actions utiles et démarches

probables pour mettre fin au racisme a été faite. Elle a porté sur : la déconstruction des

idéologies, des perceptions et des pratiques ; les stratégies préconisées pour lutter

efficacement contre le racisme. Enfin, il a été question de présenter les différentes approches

ainsi que les vertus de la paix.

Thème 2 : Bâtir la paix par la reconnaissance et l’altérité

Photo intervenant

En ce qui concerne ce second exposé présenté par Dr DZOU NTOLO SERGE, sa

contribution, conformément au thème de la journée : BATIR LA PAIX, EN FINIR AVEC LE

RACISME, à cet événement s’est présentée sous la thématique BATIR LA PAIX PAR LA

RECONNAISSANCE ET L’ALTERITE. L’objectif de cette présentation, consistait à

sensibiliser à la pratique de la reconnaissance comme structure de socialisation à la paix entre

humains ou entre organisations sociales et à vivre l’altérité comme horizon indépassable de et

pour l’humanité. A la problématique suggérée par le thème central à la faveur des questions :

Comment mettre fin au racisme ? Comment bâtir la paix ? Ou en une question : Peut-on

mettre fin au racisme en bâtissant la paix ? Il a proposé à ce questionnement, la

fondamentalité de la Reconnaissance et l’Altérité. En guise d’illustration intervient la figure

historique de Nelson Mandela qui est célèbre et respectée pour son rapport à la

reconnaissance. Il s’est démarqué par la revendication et la défense du droit et le désire de



reconnaissance des communautés de Noirs, de mulâtres et d’indiens de l’Afrique du Sud, sans

dénier ou refuser d’accorder la reconnaissance à la communauté blanche pendant le système

de l’apartheid en Afrique du Sud. En somme, cette contribution portait le message suivant

lequel la reconnaissance, mieux encore l’altérité, sont des comportements structurants en

faveur de la paix tant au niveau de la prévention des conflits, que du maintien et de la

restauration de la paix.

III- DEUXIEME PANEL

Thème 3 : Les réseaux sociaux : vecteur ou pesanteur de la paix sociale

Photo intervenant

Ce troisième exposé présenté par Dr ABENELANG SALOMON MICKSON,

précise que si le monde de nos jours est devenu un village planétaire, c'est parce justement

nous vivons l'ère du globalo numérique. Les réseaux sociaux constituent le moyen dominant

par lequel les échanges s'opèrent entre les hommes. Au rang de ces derniers l'on retrouve

WhatsApp, Facebook, Messenger et bien d'autres qui sont des outils d'information et de la

communication, visant à rapprocher les peuples et par conséquent à renforcer la paix.

Toutefois il y a lieu de déplorer qu'à certains égards, l'utilisation des réseaux sociaux peut

constituer un danger d'où la question de savoir : quel est l'apport de ces outils dans la

consolidation de la paix ? Une tentative de réponse à cette question permet de dire que les

réseaux sociaux sont une arme à double tranchant en ce qui concerne le maintien de la paix.

Dans un premier temps ils sont un vecteur pour la consolidation de la paix à travers le

rapprochement entre les hommes, le partage d'informations entre ceux ci, l'entraide au sein de

la société et le renforcement de la solidarité parmi les peuples. En revanche dans un second

temps, l'utilisation malsaine des réseaux sociaux peut s'avérer comme une pesanteur pour la

paix. Il est désormais constant de relever que certains individus propagent des messages de

haine, de tribalisme de racisme, de l'immoralité, de violence et même de la déshumanisation,

lesquels sont susceptibles de compromettre la paix entre les hommes. Au regard de cette triste

réalité, il est urgent de rectifier le tir. Ceci doit s'opérer au travers d'un encadrement de l'usage

responsable des réseaux sociaux. Par ailleurs, il y a lieu de renforcer les mécanismes de



sanctions à l'égard des individus auteurs de la cybercriminalité. Pour ce faire les États doivent

densifier l'arsenal normatif et institutionnel en la matière.

Thème 4 : Prévenir pour grandir : repenser l’édification de la paix à travers la sécurité

sociale

Photo intervenant

Le dernier thème a été facilité et animé par Mme EMGOUE EKEN MARIE

BERNADETTE qui dans la présentation de son exposé nous a édifié sur la paix à travers la

la sécurité sociale. En effet, la sécurité sociale, surtout dans notre contexte africain est un

vecteur de paix d'abord intérieure puis sociale puisqu'elle assure assistance en cas

d'événements malheureux. Il est donc important aussi bien pour les agents en charge de cette

sécurité sociale que pour le contribuable d’avoir la pleine connaissance des procédures

fiscales afin de faciliter la paix pour les uns et d’avoir la paix pour les autres. Il est important

pour le citoyen de savoir comment faire pour bénéficier de la sécurité sociale et il est du

devoir de la caisse nationale de prévoyance sociale d’être à l’écoute des usagers.

Au terme de ces quatre exposés, des échanges ont eu lieu entre les panélistes et les

participants. Le tableau ci-après présente quelques questions posées par les participants, et les

réponses apportées.

NUMERO Questions posées Eléments de réponses

apportées

1 Quel est le rapport entre le racisme et le

développement ?

Le refus d’associer ou

d’inclure l’autre parce qu’il

est différent freine le

développement, parce que

l’autre est une valeur ajoutée



qu’on refuse d’intégrer

2 Comment les réseaux sociaux luttent t’ils contre

la pauvreté ?

Les réseaux sociaux sont un

espace marketing, plusieurs

personnes trouvent un emploi

sur les réseaux sociaux

3 Les lenteurs des procédures de la CNPS ne

constituent t’elles pas des obstacles pour le

contribuable ?

Les lenteurs existent parce

que les citoyens ne se

renseignent pas suffisamment

sur les procédures

4 Comment sortir de la théorie pour la pratique en

ce qui concerne le racisme ?

Il faut éduquer et sensibiliser

sur l’impact négatif du

racisme dès le bas âge

Rassuré de savoir que nos participants aient bien compris le but de conférence, une

petite pause café leur a été offerte afin de leur donner un peu d’énergie pour la suite.

IV- CONSTITUTION DE L’ARBRE A PALABRE ET MEMORENDUM

Nous avons tout simplement dessiné un arbre dont les racines formaient l’état des

lieux du racisme, le tronc les manifestations et la tête les manifestations. Le schéma ici-bas

permet de mieux visualiser et comprendre de quoi il était question dans cette partie.

Schéma de l’arbre à palabre

Suite à la réalisation de cet arbre nous avons aisément adopté les résolutions suivantes

constituant notre mémorandum afin d’éradiquer le racisme et bâtir une paix durable :

Au niveau des JEUNES

Enseigner aux enfants dès le bas âge la compassion, l’équité et les droits de la

personne. L’accent doit être mis sur l’éducation inclusive au sein des écoles maternelles,

secondaires et supérieures car mélanger les enfants considérés comme déficients et les enfants

bien portants c’est inculquer les valeurs du « vivre ensemble » ;

 La promotion du brassage culturel ;



Les médias :

Ils doivent œuvrer pour la promotion de la conscience nationale et internationale. Ils

sont un acteur et un vecteur important dans la construction de la paix dans la mesure où ils

forment l’opinion, ils disent aux individus ce à quoi ils doivent penser.

Au niveau des POLITQUES

 Sur le plan national :

-une mise en place effective du décret d’application de la commission nationale

du bilinguisme et du multiculturalisme ;

-l’application intégrale et permanente des textes sur l’équilibre régional.

 Sur le plan international :

- l’élaboration d’une charte africaine de lutte contre le racisme avec force de

loi ;

-l’application effective du partage équitable des richesses.

Le RAMP

En tant qu’organisation de la société civile doit organiser régulièrement des séances

de formations afin de sensibiliser l’opinion publique sur le bien fondé de la paix et sur les

risques des comportements racistes et tribaux.

Au regard de ce qui précède, il faudrait donc faire de la paix une véritable cause

humanitaire en plantant la graine de la paix dans les comportements de tous et de

chacun pour éviter le racisme.

Nous clôturons ainsi notre rencontre à 16h avec la remise des attestations aux

participants et une photo de famille.





CONCLUSION

En définitive, il était question pour nous d’éclairer les participants de notre

conférence-débat sur le thème de la journée internationale de la paix de cette année 2022 à

savoir « METTRE FIN AU RACISME, BATIR LA PAIX. Pour se faire nous avons axé

notre démarche autour de deux panels constitués chacun de deux thèmes à savoir : « Mettre

fin au racisme. Bâtir la paix », « Bâtir la paix par la reconnaissance et l’altérité », « les

réseaux sociaux : vecteur ou pesanteur de la paix sociale », « Prévenir pour garantir : repenser

l’édification de la paix à travers la sécurité sociale ». De ces thématiques, il en est ressorti

d’appréhender le racisme sous le prisme de toutes les formes de discrimination (raciale,

ethnique, tribale et religieuse). Nous retenons au terme de cette conférence-débat, qu'un des

moyens de lutte contre le racisme consiste à la reconnaissance et l'altérité c'est-à-dire que

chacun à l’échelle individuelle devrait considérer son semblable comme lui-même et avec

tolérance. Dans un deuxième temps, nous avons vu que les réseaux sociaux peuvent être un

vecteur de paix en ce qu'ils contribuent à rassembler au delà des frontières autour d'un même

but. Par ailleurs, ils doivent être utilisés de manière intelligente car à l'instar d'un marteau, ils

peuvent construire ou détruire selon l'utilisation qui en est faite. Enfin nous avons pu établir

que la sécurité sociale, surtout dans notre contexte africain est un vecteur de paix d'abord

intérieure puis sociale puisqu'elle assure assistance en cas d'événements malheureux. Le vivre

ensemble, le dialogue sont des éléments majeurs pour mettre fin au racisme et bâtir la paix

durable dans le monde.


